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Mesdames et Messieurs, chers amis, 

Mon cher Jean, Charles 

Tout d’abord, bonjour à tous, bienvenue et merci d’être présents. 

Ne voulant pas oublier une partie de mes propos, je vais m’aider de ce papier. 

Avant de présenter l’impétrant et d’aller plus avant dans le déroulement de 

la cérémonie, je tiens à remercier la municipalité de Draveil et, en premier 

lieu son maire, Monsieur Georges TRON, pour le prêt de cette salle si 

joliment ornée qui en rehausse la solennité. 

Je tiens aussi à saluer l’amie des anciens combattants, Madame Léonida 

AFONSO, Conseillère déléguée, que je remercie pour ce qu’elle a fait pour la 

réussite de cette journée. 

Je salue les associations qui nous font 

l’honneur et le plaisir d’être présents avec leur 

drapeau.  Merci à vous les fidèles porte-

drapeaux qui participez aux cérémonies 

patriotiques et qui solennisez cette 

manifestation. 

Vous me permettrez enfin de remercier Monsieur Alfred KUGEL, membre de 

la section de la Médaille Militaire de Draveil, ancien combattant d’Indochine, 

où il a perdu une jambe au Tonkin et qui ne peut être parmi nous du fait d'un 

problème de santé de son épouse. 

Dans quelques instants, mon cher Jean, 

Charles, j’aurai l’insigne honneur de te 

remettre la Croix de Chevalier de la Légion 

d’Honneur qui t’est offerte par les membres 

de la 398ème section de la Médaille militaire de 

Draveil.  Sache que je suis touché et fier de 

te remettre cette récompense. 

Cette haute distinction, premier grade du plus prestigieux des ordres de la 

république, tu l’as amplement méritée.  En quelques phrases, je vais essayer 

de retracer ton parcours. 

Avec toute sa famille 
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Je me permets de te tutoyer car, en établissant ton dossier de proposition, 

j’ai constaté que tu as fait partie de ces jeunes appelés qui ont fait 

amplement leur devoir dans une guerre qui ne disait pas son nom et qui, faut-

il le rappeler, avait très mauvaise presse en métropole. 

Tu es né le 28 octobre 1939 à l’hôpital de Juvisy de parents franc-comtois 

puisque nés à Saint-Claude et établis à Paray Vieille Poste.  Ton papa est 

métallurgiste et ta maman est mère au foyer. 

À la sortie de l’école publique, tu rentres à l’école professionnelle de la 

Chambre de Commerce de Paris.  Tu en sors le 18 juin 1957 avec le Certificat 

d’Aptitude Professionnelle de « Bronzier d’Art ». 

Sans trainer, le 1er Juillet, tu entres aux établissements VERGNES puis tu 

passes chez DELISLE pour élargir tes compétences.  Tu chercheras tout au 

long de ta vie professionnelle à enrichir tes connaissances et à approfondir 

tes compétences. 

Tu es appelé sous les drapeaux avec la classe 59/2B et tu intègres le 4 

novembre 1959 le 1er Régiment d’Infanterie de Marine (réputé pour être 

celui dans lequel sont enrôlés les jeunes gens avec du caractère).  Tu fais tes 

classes à Dreux. 

Puis, c’est le départ pour l’Algérie.  Le 11 mars 1960, tu arrives à 

GUEROUMA dans le secteur de Palestro, ville tristement connue suite à 

l’embuscade qui a couté la vie à une quinzaine de militaires le 18 Mai 1956. 

Pour les non-initiés, Palestro se trouve en bordure Ouest de la grande 

Kabylie et, dans cette région, les rebelles savent se battre et ils sont très 

accrocheurs.  Tu demandes à être affecté au commando de chasse « Partisan 

16 ».  C’est une unité plus souvent à l’extérieur qu’au cantonnement, une unité 

opérationnelle qui « crapahute » en parcourant sans cesse le djebel à la 

recherche des rebelles.  Tu es héliporté de nombreuses fois avec ton unité, 

comme toutes les unités opérationnelles.  Vous restez parfois tellement 

longtemps à l’extérieur qu’il est nécessaire de ravitailler l’unité en munitions 

et en boite de rations dans la nature. 

J’ai un souvenir personnel d’une mission de ravitaillement d’un commando de 

chasse en pleine nature où tout était parfait, le balisage de la zone de poser, 
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le mot d’identification.  Pour nous ce n’était pas habituel car, avec les unités 

normales, il y avait toujours une erreur.  Le pilote a remis les gaz pour un 

seconde présentation après avoir demandé confirmation de la position de 

l’unité car nous nous sommes demandés si nous n’avions pas été détournés 

chez les rebelles. 

Vous couchez plus souvent à la belle étoile que dans un lit.  Tu m’as même dit 

que tu ne t’étais pas couché dans ton lit plus de 30 jours la première année.  

Tu es un des deux appelés de ta section et bientôt tu resteras le seul.  Les 

autres soldats sont des harkis.    Vous accrochez fréquemment.  Ainsi tu m’as 

dit que tous les soldats de ta section ont reçu au moins une citation.  Tu 

participes à toutes les opérations du secteur et en grande Kabylie. 

Ainsi, tu es cité à l’ordre du régiment le 10 novembre 1960 pour le motif 

suivant :  

« Jeune appelé du commando de chasse, courageux et dynamique.  S’est 

particulièrement distingué au cours de l’opération KF36 dans la région de 

Michelet (Grande Kabylie) du 15 au 24 septembre 1960, en neutralisant 

personnellement un rebelle retranché et en récupérant son arme ». 

Tu es à nouveau cité à l’ordre du régiment le 1 avril 1961 pour le motif 

suivant : 

« Jeune appelé du contingent depuis un an au commando de chasse, 

courageux et dynamique.  S’est à nouveau distingué au cours de l’opération du 

29 Janvier au 4 février 1961 dans le quartier de Michelet (secteur de Fort 

National).  A pris une part importante à la réduction d’une cache où s’étaient 

embusqués 3 rebelles armés.  A personnellement capturé un rebelle et 

récupéré son fusil de chasse. » 

Tes chefs reconnaissent tes excellentes qualités militaires en te nommant 

caporal à titre exceptionnel le 1 décembre 1961. 

Tu quittes l’Algérie le 28 Février 1962 et tu es dégagé de tes obligations 

militaires le 13 Mars suivant. 

Tu reprends ton métier de « Bronzier d’art ».  Tes qualités professionnelles 

sont rapidement reconnues et les dirigeants de sociétés concurrentes, te 

sollicitent pour travailler chez eux.  Pour acquérir ou perfectionner certaines 
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techniques, en fonction de la qualité du travail proposé et de la paie bien 

entendu, tu changes plusieurs fois d’établissement. 

Tu rencontres Aïda et vous vous mariez à la mairie du 17° arrondissement de 

Paris le 19 avril 1968.  Vous aurez une fille Valérie qui vous donnera deux 

petits enfants Raphaël et Anne. 

La concession de la Médaille Militaire par le décret du 26 septembre 1980 

reconnait tes qualités militaires. 

Tu fondes ta propre entreprise « Jeux de Lumière » le 5 octobre 1992.  Tu 

en es le Directeur Technique pendant 8 années jusqu’au 31 Mars 2000 date à 

laquelle tu prends ta retraite.  Pour la pérennité de l’entreprise, tu assures la 

fonction de gérant bénévole jusqu’au 31 décembre 2010, date à laquelle tu 

cesses toute activité professionnelle. 

Une vie bien remplie tournée vers le travail.  Tu peux en être fier ! 

Vous Aïda, vous pouvez être fière de votre époux !  Vous Valérie, vous pouvez 

être fière de votre Papa !  Quant à vous, Raphaël et Anne soyez fiers de 

votre grand père ! 

Je vais maintenant procéder à la remise de la décoration à notre ami. 

Pour les porte-drapeaux : « Drapeau au baudrier ». 

Au nom du Président de la République et en 

fonction des pouvoirs qui nous sont 

conférés, nous vous faisons Chevalier de la 

Légion d’Honneur. 

 

Messieurs les porte-drapeaux : « Reposez 

vos drapeaux » 

 

Mesdames et messieurs, la cérémonie en elle-même est terminée.   Vous 

pouvez venir féliciter le récipiendaire. 


